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MEMOIRE.
POUR les Intereftez de l'ancienne Compagnie du Caftor de

Canada, Demandeurs. »

CONTRE la Compagnie des Indes , Défenderejfe,

LA Compagnie des Indes a reçu une fommede 144671. livres qui^ppar-

tenoic aux Demandeurs
,
peut-elle fe difpenfer de la leur rendre ? Voilà

en quoy confifte tout le différend.

Par un traité paflc le 10. May 1706. encre les Demandeurs &les Ha-
bicans du Canada, on a cédé aux premiers tout le Caftor (feul objet du Com-
merce de ce Pays } reftanc des Traites des années antérieures , avec les autres

effets qui appartenoient à la Colonie provenant de ce Commerce , & outre cela

le droit d'y faire la recette du Caftor au prix convenu exclufivement à tous

autres Négocians pendant 12. années conlecutives à commencer au premier

Janvier 1706. pour finir au dernier Décembre 1717. aumoïen de quoi ils fe font

chargez d'acquitter les dettes de cette Colonie qui montoienr à près de deux

millions.

Les Deftandenrs ont fatisfait à tous leurs engagemens, mais ils ont été trou-

blez dans la jouifTance de leur Privilège par le fîeur La\/ ,
qui agifloit pour le

compte de la nouvelle Compagnie qui feroic formée , & qui elt aujourd'hui

celle des Indes , en ce qu'il a taie recevoir en Canada pendant les mois de Sep-

téi^i''e,0<aobre&N'ovembrei7i7.tehipsdeftrtici ia recette du Caftor, 78950.
livres pefant de Caftors fecs, & 7280. livres pefanc de Caftors gras.

Cela s'eft fait en vertu d'un ordre particulier du Roy du c. Juillet 1717. mais

comme c'étoit une infradion au traité des Demandeurs, fa Majefté pleine de

juftice, a eu foin d'y inférer en leur faveur deux conditions.

L'une qu'il ne leur feroic pas moins libre de prendre les Caftors qui leur

feroienc apportez.

L'autre qu'il feroit pourvii à leur indemnité.

Ce qu'il y a de nécclfairea obferver, c'eft que la Compagnie des Indes con-

vient que les deux parties de Caftor dont on a parlé lui ont été cédées par le

fieur Law, & que dédudion faite du prix des achats & de lo. pour 100. pour

tous frais, il y a eu deffus un bénéfice de 144672. livres qu'elle a reçu.

C'eft la reftitucion de ce bénéfice qu'on lui demande.

Mais comme aux termes du traité de 1706. qui donne aux demandeurs, à

l'égard de la recette du Caftor , un Privilège exclufif , 6f de l'ordre particulier

du 6. Juillet 1717. qui affujectit à la neceffité de les indemnifer , fa condamna-

tion devenoit inévitable dans le point de droit , elle a eu recours à des objec-

tions que l'on auroit peine à croire fi fon défenfeur ne les avoit écrites) dans deux

Requeftes qu'il a fait fîgnifîer. Selon lui elles font toutes également victorieufes

ôc c'eft ce qu'il faut exammer.

R E' P N S E. PREMIERE OBJECTION.

Ce raifonnement ne roulle que fur Les InUrreffa^ n'ont point d'indemnité
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